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Voilà pour les opérations dites ordinaires.

Les opérations extraordinaires, ou au cSmpte du capital, accusent un ré-

sultat encore plus grave.

En 1882, lorsque nous avons voté le dernier emprunt consolidé, le trésorier

AYurtele nous assurait qu'avec le produit de cet emprunt, nous liquiderions

toute notre dette flottante, c'est-à-dire que nous aurions sulfisamment pour ac-

quitter toutes les dettes en souttrance, les emprunts temporaires et autres récla-

mations semblables, pour payer les subsides de chemins de tor, acquitter les ré-

clamations résultant de la construction du chemin de ier Q. M. (>. & O. et la cons-

truction de l'hôtel du parlement. Ces détails se trouvent en toutes lettres dans

les exposés budgétaires de M. AVurtele.

Sur la foi de ces promesses, nous avons voté l'emprunt de 18S2et Paugmen-
tation de cet emprunt en 1883. Nous avons réalisé sur cet emprunt $-i,479,-

533.34. Nous avons en sus autorisé un autre emprunt pernumont de §200,000

pour la conistruction du jjalais de justice» de Québec, sur lequel nous avons réalisé

$200,100. Enfin, durant ces quatre années, nous avons contracté des emi)runts

temporaires au montant de $1. 000,000, de sorte que pour cette période, le pro-

duit des emprunts, permanents et temporaires, s'est élevé à $.5, 271.',533 34. Ce
chiilVe est incontestable.

Au 30 juin 1886, il restait à notre débit une balano d'emprunts temporal-

res de $750,000 l't $U38.S50.05 a payer sur les subsides des compagnies de che-

mins de fer, indépendamment de ceux autorisés par la législation de la dernière

session, et 259,420.00 pour parachever l'hôtel du parlement. 11 nous restait

aussi à paver 867,021.00 de réclamations pour les travattx de construction sur

le chemin de 1er Q. M. U. &. O En d'autres termes, sur les obligations à étein-

dre avec le produit de l'emprunt de 18S:i, le 30 juin 1886 il nous restait ù étein-

dre les sommes suivanies :

Balance des suL.'^idcs de clicniius de Ici autorises par la législatioti

uLtcrieurc à :882 S'JSS.-OjO G5
Baluiic". des vôcluuialious pour con^'LrucliuQ du cliemiu de 1er Q.

M. O. .t G7,021 00

Eh font pour les c/ceniins lie fer Sl.()G5,37l 05
Balance des liai.s de coustruetiou de l'hôtvl du parleui ,iu 2-VJ.ti'i( ou
Balance des emprunts temporaires a rembour. er 7ôi),UU() OU

Faisant un total de C^2.<il4 T'Jl (35

Voilà ce qui notis restait à liquider avec les restes du profit d» l'emprunt de
1882. Que re.btait-il du produit de cet emprunt ? Seulement $088,711.32 La
situation se résumait donc connue suit :

Balance des obli<j;at\ons à aciuiUer §2,014,791,65
Balance du produit do l'emprunt de 1S82, aiL'cté à rac<|uittement de ces obli-

gations 088,711.32

Ce qui laissait uu découvert ou déficit de $1,320,08033


